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"SI vous voulez enterrer un pro-
blème, nommez une commission",disait Georges Clemenceau. Legouvernement semble ne s'êtrepas départi de cette assertion del'ancien homme d’État français,pour calmer la colère des repré-sentants des syndicats des trans-porteurs terrestres et desconsommateurs, à la suite de lahausse récente des prix du car-burant et du gaz butane. Ces der-niers, à défaut d'avoir obtenu unretour à la baisse des prix du car-burant, se sont déclarés pleine-ment satisfaits d'avoir étéintégrés, comme observateurs, àla commission nationale fixantles prix des produits pétroliers.Tout en se réjouissant de la misesur pied prochaine d'une autrecommission chargée, celle-là,  "de
travailler à des solutions périphé-
riques qui pourraient être inté-

grées, afin d'améliorer les condi-
tions professionnelles des diffé-
rents transporteurs".Autant dire que pour les nom-breux ménages fortement ébran-lés par les affres de la criseéconomique actuelle, cela nechange absolument rien au cal-vaire qu'ils endurent quotidien-nement. Car on voit mal commentles membres des deux commis-sions précitées pourraient s'op-poser à une énièmeaugmentation des produits pé-troliers, au cas où le cours dubaril du pétrole renchérirait dansles jours à venir. Surtout que, de-puis l'abandon du mécanisme dela péréquation, chez nous, toutehausse du cours du baril de pé-trole entraîne de facto une aug-mentation des produitspétroliers. Ce, en application desdispositions du Décret du 21 mai

2015 et de l'Arrêté du 29 décem-bre 2017 déterminant les moda-lités de fixation des éléments dela structure des prix des produitspétroliers mis en consommation. Dans cette affaire, les ménagessemblent abandonnés à leurtriste sort. Ce qui est loin d'être lecas, apparemment, des représen-tants des organisations syndi-cales des transporteurs et desconsommateurs. Quand on saitque, sous nos cieux, tout travailen commission s'accompagnetoujours de rétribution en billetsde banque, on peut aisémentcomprendre l'empressementavec lequel le président du Syn-dicat libre des transporteurs ter-restres du Gabon (Syltteg),Jean-Robert Menie a appelé "à
l'instauration rapide de la com-
mission" ( Lire à cet effet l'Uniondu 18 juin).

Côté gouvernement, tout porte àcroire qu'on a réussi à se donnerun peu d'air, en éloignant le spec-tre de la menace de grève brandiepar les syndicalistes et autres dé-fenseurs des droits des consom-mateurs. Scrutin législatif à veniroblige, il vaut mieux avoir unfront social apaisé.Comme quoi, il est difficile d'ima-giner qu'après s'être accordésavec le ministre du Pétrole et desHydrocarbures, Pascal HouangniAmbouroue,  sur "deux solutions
à même d'impacter, sinon de
mieux contrôler les fluctuations
des prix du carburant", Jean-Ro-bert Menie et ses camarades me-nacent à nouveau  d'arrêter leursactivités. Sauf, ainsi que l'affir-ment certains observateurs, s'ilsont le sentiment que le gouverne-ment traîne le pied pour ériger la-dite commission. "Une arme très

usitée par les syndicalistes gabo-
nais", ajoutent ces sources.Dans tous les cas, la préoccupa-tion des ménages gabonais de-meure la même : l'indexation desprix des produits pétroliers auxfluctuations des cours du baril dupétrole ne leur est-elle pas, à lalongue, préjudiciable ? Du coup,voilà à l'épreuve des faits, tousceux qui ont milité pour la sup-pression du mécanisme de la pé-réquation, au motif que lessubventions de l’État profitaientaux ménages aisés et non auxplus pauvres. Pour preuve, àTchibanga, chef-lieu de la pro-vince de la Nyanga, il faut dé-bourser actuellement pas moinsde onze mille de nos francs, pourse procurer une bouteille de gazbutane chez les revendeurs.

Miroir du gouvernement 
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Les ménages abandonnés à leur triste sort ?

LA secrétaire générale ad-jointe 4, en charge del'Union des femmes duParti démocratique gabo-nais (UFPDG), Chantal Me-baley, et son bureaunational ont démarré, lasemaine écoulée, à la mai-rie du 5e arrondissementde Libreville, une cam-

pagne de sensibilisationdans le cadre de l'opéra-tion de révision des listesélectorales. Elle a mis àcontribution, pour l'occa-sion, les groupes socio-cul-turels des neuf provincesdu pays. Cette opérationvise à impliquer lesfemmes de l'UFPDG danscette vaste opération envue des législatives à venir.Parmi les groupes mobili-sés, ceux des provinces de

l’Estuaire, du Moyen-Ogooué, de la Nyanga, et duWoleu-Ntem. La campagnede sensibilisation de SGA 4ainsi démarrée dans la ca-pitale, devrait s'étendredans l'arrière pays. "Il n'est
plus question pour les
femmes de l'UFPDG de s'em-
barquer à tout-va avec les
potentiels candidats qui se-
ront investis par le parti et
même d'autres hommes po-
litiques. Le processus d'en-

rôlement doit désormais
être encadré par les mem-
bres du bureau national de
l’UFPDG via ses structures
ou démembrements”, a dé-
claré Chantal Mebaley.Ajoutant: “L’UFPDG doit
soutenir tous les candidats
qui seront investis par le
parti. Cela devrait se faire
avec une bonne organisa-
tion. Les potentiels candi-
dats devront travailler avec
les membres du bureau na-

tional afin que ses respon-
sables puissent avoir une vi-
sibilité sur tous les
déplacements des femmes”.Une logique qui, selon elle,
“permettrait de veiller sur
le fichier des femmes dans
tout le Gabon afin d'avoir
un résultat qui pourra per-
mettre au distingué cama-
rade d'avoir une majorité à
l’Assemblée”. La SGA 4 a par ailleurs rap-pelé aux femmes l'impé-

rieuse nécessité de s'ins-crire sur les listes, afin dedonner au “parti de masse”le maximum de chanced'obtenir des sièges à l'As-semblée nationale.La campagne de sensibili-sation des femmes va sepoursuivre très prochaine-ment dans l’Ogooué-Lolo,l'Ogooué-Ivindo, l'Ogooué-Maritime, la Ngounié, et leHaut-Ogooué. 

Chantal Mebaley sensibilise ses troupes 

R.H.A
Libreville/Gabon 

PAR le biais d'Estelle-FloreAngangou, une de sesporte-parole, le Parti dé-mocratique gabonais(PDG) a appelé, vendredi15 juin dernier, l'ensembledes militants et sympathi-sants du PDG à aller massi-vement se faire enrôler,après le lancement del'opération de révision dela liste électorale sur toutel'étendue du territoire na-tional. Notamment les

"jeunes camarades  ayant
18 ans révolus en 2018, tous
ceux qui ne se sont jamais
fait inscrire et les cama-
rades désireux de changer
de lieux de vote ou de rési-
dence".À ses yeux, leur mobilisa-tion est d'autant plus né-cessaire qu'au finish, ils'agira de donner une "ma-
jorité forte et stable au dis-
tingué camarade président,
afin de lui permettre de
mener l’œuvre de dévelop-
pement de notre pays qu'il
a amorcée depuis son ac-
cession à la magistrature
suprême". Estelle-Flore An-gangou, par ailleurs

conseiller du président duPDG, a exhorté les uns etles autres à ne pas s'abste-nir. D'autant que, selonelle, en agissant de la sorte,ils briseraient "le lien de ci-
toyenneté, qui constitue le
socle de notre vivre-ensem-
ble".Abordant le volet  du fonc-tionnement du Parti démo-cratique gabonais, elle aannoncé la poursuite, àl'échelle nationale,  de "la
réédification des structures
de base". Cette opération,a-t-elle laissé entendre,consiste à revivifier les sec-tions, comités et fédéra-tions, en tenant compte du

Le PDG exhorte ses militants et sympathisants à se faire enrôler
Après le lancement de l'opération de révision de la liste électorale
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concept de "la Régénéra-
tion et la Revitalisation
(2R), conformément à la vo-
lonté du distingué cama-
rade président ". Non sansindiquer que cette réédifi-cation est consécutive àl'organisation, il y aquelque temps, au siège deleur formation politique,des plates-formes relativesaux nouvelles méthodes detravail des membres duComité central, du Conseilnational et du Bureau poli-tique, dans l'optique durenforcement de leurs ca-pacités managériales, auplan  théorique et pratique.La porte-parole du PDG, Estelle-Flore Angangou, ap-

pelant les militants à se faire enrôler.
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La SGA 4 de l'UFPDG échangeant avec les membres des groupes socio-cultu-
rels...
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... sur l'importance de prendre part à la révision de la liste électorale.
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